Je subis la peine du

Je répands | es sueurs sanglantes
Du vieil et du nouvel Adam,

Goutte a goutte, en des oauvres lentes :

Et j'en signe |'aveu hautain
Pour flatter dans leur rude voie
Tous mes freres que leur destin

Lie au joug des labeurs sansjoie,

Tous ceux qui portent un esprit
Déserté des Muses heureuses,
Et qui setordent sur lelit

Des maternités douloureuses.

Charles Guérin (1873-1907)
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